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33e dimanche temps ordinaire(B)

Vous trouvez pas que les gens sont bizarres ! Pas nous autres, mais les 
gens autour de nous…

On dirait qu’ils aiment ça avoir peur. Les films d’horreur sont à la mode ;  
les «thrillers psychologiques», les histoires de tueurs en série, les films de la fin 
du monde, avec une année annoncée : 2012. Tout ça fait courir les foules vers 
nos cinémas.

Et parfois, curieusement, la réalité dépasse la fiction. On se retrouve 
devant des drames épouvantables où  des tireurs fous abattent des innocents, 
dans nos pays qu’on dit pourtant évolués et civilisés.  Sans parler d’autres 
drames humains provoqués par l’appât du gain de certains financiers, des 
hommes, et des femmes aussi qui, en l’espace de quelques années, ruinent 
d’honnêtes travailleurs et les privent d’une retraite pourtant méritée et chèrement 
gagnée.

Dans ce monde tourmenté, il arrive en plus un petit virus, celui d’une 
grippe, qui vient virer à l’envers tout notre système de santé et, possiblement, 
menacer la vie de milliers de personnes.

En plus, la société québécoise très catholique s’est déchristianisée, a banni 
l’enseignement religieux de ses écoles, a de la difficulté à transmettre ses 
valeurs fondamentales et à motiver ses citoyens à s’engager au service de leur
communauté.

Pour finir le portrait, on assiste dans plusieurs milieux à la fermeture de 
certaines églises qui pourtant, il y a 40 ans, étaient très fréquentées.

Serait-ce la fin du monde ? Serions-nous rendus à l’apocalypse annoncée 
par Nostradamus et d’autres prophètes à la mode ?

Je vous entends penser. Vous vous dites: « Le curé file pas. Il va pas bien.  
Il est déprimé. Il voit tout en noir !»

C’est vrai qu’il y a du mal dans le monde, des peines et des misères, de la 
souffrance et des maladies, mais les textes de la Parole de Dieu d’aujourd’hui 
n’ont pas pour but de nous faire peur, de nous troubler.  Au contraire ! Ce qu’ils 
annoncent, c’est une bonne nouvelle, c’est le début d’un temps nouveau, un 
printemps, une renaissance : «Dès que les branches deviennent tendres et que 
sortent les feuilles, vous savez que l’été est proche»
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Au moment où l’hiver approche, alors que la nature semble mourir autour 
de nous, ça ne nous fait pas peur.  Nous savons qu’après l’hiver, après la neige 
et le froid, nous verrons à nouveau le printemps, puis l’été.

Ce que Jésus annonce, c’est un monde transformé par sa venue où il va 
rassembler des élus de toutes les extrémités du monde.  Et sa puissance est plus 
grande que toutes les énergies cosmiques, que le soleil et les étoiles qui ne sont 
que ses créatures.  Sa force est plus grande que les virus ou les maladies qui 
nous atteignent et nous menacent.  Il est même capable de vaincre la mort, alors 
rien ne peut lui résister.

Et sa force, Il ne vient pas l’exercer contre nous, pour nous détruire, mais 
pour nous, pour nous faire vivre, pour nous sauver.  Il ne vient pas nous faire 
peur, mais nous rassurer devant tout ce qui nous trouble, nous inquiète, nous 
menace.

Comme l’avait si bien compris et exprimé l’apôtre Paul «Si Dieu est pour 
nous, qui sera contre nous.»

Le grand projet de Dieu, tel que Jésus l’a transmis, tel qu’il l’a décrit, 
c’est de réunir les enfants du Père, des quatre coins du monde, pour la grande 
Fête de famille.  Voilà ce que sera la fin du monde.

Nos détresses du temps présent, le mal qui nous touche et nous atteint de 
tant de façons, les malheurs, qui nous tombent dessus, le péché qui nous affecte 
et nous tourne les uns contre les autres dans des guerres de famille, de clochers 
ou planétaires, tout ça finira un jour…et je dirais même que tout ça est fini, que 
la fin du monde est déjà arrivée, depuis la résurrection de Jésus, parce qu’il a 
déjà vaincu le mal suprême :  la mort.

Et depuis ce jour, nous savons que le monde nouveau qu’il annonçait est
commencé.  C’est pourquoi je n’ai peur de rien, ni de personne. 

Notre Dieu est plus fort que tout, et sa puissance, il l’exerce pour nous, 
pour notre bonheur, pour notre vie.

« En ce temps-là viendra le salut de ton peuple…Les sages brilleront
comme la splendeur du firmament, et ceux qui sont les maîtres de justice pour la 
multitude resplendiront comme les étoiles dans les siècles des siècles.»

Amis de Jésus, mais de quoi donc avons-nous peur ?  Avons-nous 
vraiment compris ce qu’il a fait pour nous et ce qu’il fait encore aujourd’hui ? 
AMEN !

Patrice Vallée, ptre


